
Fermeture annoncée par la Ville de Metz de
l’école des Coquelicots, au Pontiffroy.
Déménagement décidé par le Conseil
Général du Centre Médico-Social implanté
au cœur du quartier de Metz-Borny.
Les services publics à Metz ont une fâcheu-
se tendance à la déshérence.La fermeture
programmée de l’école des Coquelicots
était déjà dénuée de bon sens, le déména-
gement du Centre Médico-Social est une
aberration.

En effet, la place de ce centre est au milieu
de la population, dans un quartier où les
dix-sept permanents (assistants, sociaux,
puéricultrices, sages-femmes et médecins)
sociaux qui y travaillent sont des plus uti-
les. Leur action touche une population des
plus fragilisées dans son quotidien, à tra-
vers des aides, tant financières qu’adminis-
tratives. Elle porte aussi sur la Protection
Maternelle et Infantile, et favorise la pré-
vention mère-enfant.
Dorénavant, les habitants devront se dépla-
cer, à plus d’un kilomètre, vers un lieu
déconnecté de leur milieu de vie, souvent
avec des enfants, sans moyen de locomo-
tion. Alors qu’hier encore, ce Centre
Médico-Social était implanté au pied d’une
tour d’habitations. Il y a fort à craindre que
les familles les plus fragiles ne se rendent
pas au Technopôle et que leur situation
s’aggrave.
Le social ne se fait pas à distance. Comme
tous les acteurs de ce quartier, les tra-
vailleurs sociaux ont besoin d’être identi-
fiés comme faisant partie du quartier. Sans
relations de confiance, ils s’exposent à être
perçus comme des étrangers, à l‘instar de

ce que peuvent malheureusement connaît-
re la police ou les pompiers.
Contrairement à la fermeture de la mater-
nelle des Coquelicots, cette décision n’est
pas prise par la Ville de Metz, mais par le
Conseil Général de la Moselle, qui a fait ce
choix sans concertation, ni avec les habi-
tants, ni avec les partenaires, poussant le
mépris jusqu’à omettre d’informer les per-
sonnes concernées.
Quant à la Ville, elle n’a pas montré un
dynamisme débordant dans la défense de
ce service de proximité.
Ceci est d’autant plus grave que le quartier
de Borny est inscrit en Grand Projet de
Ville, et devrait être un projet impliquant,
dans un souci de cohérence, les différentes
collectivités.
C’est un mauvais coup porté au GPV, dont
le volet social est sensé être un élément
essentiel. On a même l’impression que le
Conseil Général en est sorti par la petite
porte, et que Monsieur Jacquat (en charge
de ce dossier), d’habitude si vigilant (?), ne
l’a pas vu -ou n’a pas voulu le voir sortir ! Il
aura maintenant bonne mine de demander
à des administrations de l’Etat de venir
s’implanter dans le quartier...
Comme la plupart des choix qui sont faits
dans cette ville, la dimension humaine est
plus que jamais la grande absente du
Grand Projet de Ville. D’ailleurs, est-il
encore un grand projet ? Nous avons toutes
les raisons d’en douter, puisqu’il n’a même
pas l’honneur de figurer parmi les grands
projets du Maire de Metz pour 2012.

Daniel Planchette
PS.

Danielle Bori
PCF.

Dominique Gros
Conseiller Général

PS.

Marie Anne Isler Béguin
Député Européen

Verts.

Marielle Olesinski
PS.

Pierre Bertinotti
PS.

Pierre Tiercelin
PS.

René Darbois
Verts.

Véronique Roederer
PS.

Violaine Pauly
PS.

G A U C H E

P L U R I E L L E

Centre médico-social :
on ferme à Borny !‘‘ ”

Devant le centre médico-social
de Borny, juste avant l’arrivée
des déménageurs.




